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-Quel est votre avis, lady Stève ? deianda la troupe ment.. . Toute attente a une fin. Minia trouva qu'il était
yeuse. temps de partir ; couverte d'un manteau, le capuchon

-Mo, Je reste, répondit-elle Ltt el désirant qu'on rabattu, elle ouvrit sa porte, long'ea le corridor silencieux,
e l'imitât pasi. descendit à pas légers le petit escalier de service, gagna

Le duc se penchia vers elle et lui dit à voix basse : la cour des écuries, heureusemt déserte en ce moment;
-J'ai votre parole, mais je crains d'être cruel on vous faisant ensuite un long détour pour qu'on ne la pût voir
r aippelant par ce temps aflieux. des fenêtres des salons, elle atteignit le bois. Le vent
-Non, nion, je suis brave, mon cousin. secouait lee arbres qui, loin le la protéger, faisaient
Elle lui sourit, et ses yeux brillèrent de joie et de ten- tomber de leurs branches agitées de plus larges gouttes

reSse. d'eau qui changeaient en lac les allées ; mais la jeune
-Merci, Minia, ia chelre Minia. femme marchait bravement, sentant à peine la pluie qui
Et il li brisa la main. fouettait son visage, pénétrait sous son manteau, soulevé
Le duc, pour avoir plus <le liberté, prétendit que le par les rafales du vent.-Certes, personne ne songera à
auvais temps ne durerait pas, que les ruines seraient venir nous surprendre, pensait-elle, riant les difficiltés
lus iuposantes avec ce ciel sombre. Mais il vit une du chemin, lu désordre de sa toilette. Sentait-elle que
île indignation chez M. <le Bocé qu'il se tut et reionta ce désordre ne nuisait point à sa beauté ? ses longs cle-
lez lui. veux à demti dénoués l'embellissaient encore. La course
Le comte intervint alors, il protesta contre une pareille animait son teint, rendait ses yeux si brillants! elle était

lie ; c'était risquer sa santé, sa vie peut-être : il pro- ehariiînte, une véritable uîaie fraîche et rieuse. Enfin
sait de remettre à demain la partie. Il s'adressa à la voilà devant le pavillon, (lotit elle pousse vivement la
mia porte elle entre, Willinî n'est pas encore ai-rivé ... Un
-Vous qui êtes raisonnable, lady Stève, aidez-moi a peu confuse d'être la première, elle s'assied pour resàd-
Srendrerer l rapidité <le li marche et l'émotion font qe sos

Il n'était guère possible d'être d'un avis contraire cin cSur bai vite et que sa respiration est opressée. Le
'.ence d'un pareil déluge : pourtant le départ eût banc <le bois est humide, plusieurs carreaux manquent à

whîi le rendez-vous plus faeile. la fenêtre et la pluie entre librement dans la petit(
-Répondez, chère lady Stève.- chambre.
-Allons ! puisqu'il le faut, je crois qu'il vaut mieux -c'est un vrai nlit minia en secouant sa
-mettre à demain. - - mante alourdie.
-A demain n s'cia-t-o. Puistelle essai e ne cheerie s 'eau;
-N 9 1ý Iioxs en1unelnoý au salon, dit le cointe a linila. elle reste assise sains lensed qu'elle pet vi elle
-Non, répoidit-clle, j 'ai une terriblie nu'manet le attend. .. La pativre femmne regtarde à sa nmontre ; ehi
bï m'est nécessaire. Iui 'pil n'est e al quatre lieures Elle est venue trop tôt,
Elle rentra e? elle chacun alla <le solp côté. Le il faut prendre patie mie, ais ce pavillon est tIr r l

miit. ayant renconitré Williuil, celui-ci lui demanda ce rleut tou joura , ega marc eta d'értion que les
iii avait été décidé. M. de Bocè, craignant qu'on lie z qu' ait l'eau ea tombant sur les muprs come
eî'sstût et dounner un avis comitramire Ili sien, répîoniit :pi'esSé< de gagner 1L terrev pont- y formeur tic petits lacs
-On tc ici. Limlv Stève ml'a cli:u'gé de vous dlire qlui v'ont lti<.nftôt couvrir' l' plancher. Mîniat se lève et

île toait était remis à demini et qule vome.-;ne cobmptiez regarde ins l'allée id, laquelle doit venir manqlliaui elle
FSue leceon er p ls tend loreille, lais elle n'entend que le clapotcnient <le

()u u-'nt popesproesl'eau, les - uenns dil vent, eleetevloppée d'u,
-Oui, muon chier' elle vous., laisse libre dle Votre tellimps. rideau gris qui semble lai séparer mumiêimn <le l'espérance.
-Ïlle at dit cela ?Le froid comunce a l Saisir, elle frisonne et se et sà
-mositiv eaint .pleurer die
- vous priant de me le répét r va ven' tt à l'heure. -Mais Willia lie vient pas, on
-Oui, le retieut évidemment ; coe il it souffir de ndaeoir
-Où est nia cousinîe ? pli s'ècliappt'r à l'heure convenue !Cependant, quoique
-(Che% eiîe. -Tc vous répète qu'elle es, .soull'rantc. certaine dle le v'oir, soni malaise atugmIlente, ses dent.- ciel-
-iN pourquo seilez vous si étonné ? st-ce qu'une flue-l, ses mains tretiblent dle fmgoir ; eo chasser len-
im'e pourrait mettre le pied dehors ? Ecoute, c'est un gourdissenent, elle marche du (p e laporte
rent qui tome de là-haut. Ah ae 1 peisa M. (le t la fenêtre : elle esaie de fredonner l'air que le duc

oce a.i'ai bien fait d'insiste- ; il lutir et fait prendre n préfère.-Y a-t-il longteups queje suis ici ?-se eian-
ui avoid. de-t-elléc i tira.,t <le gouvcau sa montre. Oui, très lon
is se àpdone M. ale Bocé rnt du n m écontenteient te ps elle on est étonnée, quoiqu'elle ait beaucoup
son jeune ami et le du convaincu quea dinia n'irait soulert. Mais ce pavillon devient sombre, très sombre

es lui pavillon. c'est évidemment la fin (lu jour. .. C'emi est fait, Willia 
Niiîiia était rentrée chez elle, hecureuse et lie conupre- nie viendr'a pas, ! Prise alors d'une violente douleur, d'un
-it ps ce qui avait pe la bleser dans les paroles de tel abattement qu'elle craint de n'avoi plus la force de

i Eiu Etait-ce unt crinme <le <lésîrer entendre l'ombra umareller. il liii faut pourtant regaýgneir le clteau, il s'y
-Ouil, dans sa m;éc eoante lbmreur, e poissait le dute p es.t pas'é quelque chose, un accident peut-être aura
-Elluve à Londres ? Elle eût mérité qu'il lit prît au reteim Williau. . . . Ne lui a-t-il pas dit - N'oubliez

(It. pets l'heure !-. .- MaIeis il ai parlé du1 m1auIvais temps.
Lt Stèe ouvrit uni livre impossible le fixer son L'énervemntit elle est lui ôte la mémoire des paroles
prit; elle se mit à écrire à a'ini, nMais il lie venait prlonces par William. A-t-il cru qu'elle ne posu va'it
i'm1D nom111 sous sa1 pluiiie ; comitltantt sans cesse la peu- sortif par cette temmpêt ? En egfa, cest d e la folie ; mais
dle, elle î crut arrêtée, tant l'aiguille muarchait lente- il faut revenir, et le pauvre enfart dei peut plus..


